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Mortuus erat et revixit. 
Parierai et inventas est.

- L.15,32.-
Christus resurgens.

L’autre soir nous étions tous assemblés /réu­
ni»/ ici, autour de la Croix et du épulcre du auveur. 
llous venions pleurer sur oes blessures que nos péchés 
lui avaient faites et qui allaient guérir nos péchés - 
Hi» plagatus sum... et lirore «Jus sanatl suons - insi se 
réalisait l’antique prophétie : Vidabunt in que» trcns- 
fixerunt - ils contempleront celui qu’ils auront percé

Crémière rédaction:) Vn grand cri de Joie s’est fait en­
tendre. L’ lleluia a retenti d’une ex t .:' d té de la terre 
à l’autre. C’est que deux grands bienfaits viennent 
d’sti'e accordés à lu terre et au Ciel.

L’autre soir nous étions tous



Je là double sujet d’allégresse en la terra et 
au Ciel»

Oh! que d’âraea qui depuis longtemps peut-être 
n*avaient plus en elles Jésus, cet hôte bien-airaé des 
ânes chrétiennes. Dans un menant d*égarement elles 1' - 

521 de clous et Hs nî
Situïï^’sîf ^U8*StîUr 1U1 C^’a .leurs un 
coût une de g**,. aurs?^^°Qt sur 8a mort cornue on a 
/ nT eUia ut dolerîPt i9 800 Pr01JL«r né - et do-
(i.ach.1^,10), jaj - rl Bolet in morte orimogenitl -

un moment J?jr^ Miheureux <lul» dans
nain sur son père et i.u 01 . Passion aurait levé la tout à coup, ïaSné à ?l,auîait !0?°4 la «°rti P«i« 
vue du sang versé <î ^i-^ue et à la raison par la 
genouille à ses c^té» Z ^proche de ce cadavre, il s»a- 
re Celui qui fut\nn le couvre de baisers, il nleu- 
ii sfait, n “^1™“’ ü°? ?°? r1-
heur! 11 n'ost PM “t? n1®?.- A13; » lolo! 5 
•trrâm a*< 11 ravi®nt à la vie, ses 14-ÏTn4dnn 3 y0Ux ®*0utr»ouvrent, calAes, rleias
an Joitrîne 36 ranira® Qt de nouveau bat dans

îi’l i1 10 Oi'°yalt sort, 11 est plein de vie.
..lleluia, il est ressuscité, (e)

Ilaec diea....

*als ce n'est pas la seule joie de ce jour. La 
résurrection du .mvear a amené aussi la résurrection 
des aaes.

(a; Hôtes marginales:) Joies de la résurrection - 
Conditions do la résurrection véritable - plue de mort 
progrès - Christus reaurgens - ite et in novitate vl 
tae ambulenus - Jan enla hlema transmit

(b): Grenoble, Pâques, P.4S6, 1.6.

(o: Première r?daOil?LnhHnte où les grands souvenirs 
celle de doivent être célébrés avec plus de
de notre Rédemption dol parce que les saints en
rugnifieence que s^B13^rS’valeur, et que toutes les 
comprennent mieux que na^ificence» inouïes, dont toutes 
fêtes du Ciel ont ôt de la patrie enrô­
les solennités ne



Ciel comme sur la 
Mortuus erat et 
. Hase dies quara

l’épMSS _ .
à la rame table (c) 
hî désomais

valent chassé, . 888
raient (a)S°ni*nt 19 tristesse habitait en

pÏa5?Î;:ZÆ1ûb étaient ! lb 108 remords le. déchi-
Sier îï eo?i\Wt pîïdS -,?erdu8s
a s on ?ère et le pj^ «t il a été réconcilié 
e;;.leur a Pilonné; oo matin*t*6 rendu à 3ea fil® 
sont donné nubliqu’ 8 la -alnto Table, ils se
trouvé la grâce perdue d® Palx. Le fils a re-
auseitot lo aênie cri L1! ?èr* a retrouvé son fils et 
sés a retenti sur i-, .pai,ti des deux points opro- 
rcvlxlt - Perierat et Z* au ûiel 7 a*>rtuus erat et ew inventus est - (b)

unes se sont écriée^.4”éinn«UM fîrîilles 099 pauvres 
lula! car 1*ui ratXt, ‘, \êJoul83oz’Vous avec aoi.. 11e- 
taara, quan nerdidar™ r ln srace perdue - Invenl dr&ch- ?eïioSVt ïnvS '-/f’ : “jn* “T et
•H était rnnT.t «+ \ ’ü. ai ^trouve Dieu dans mon ane,S Va% . J 1? VoUh ressuscité. Je l’avais perdu 
er je ... ai retrouvé. Haec dies quasi fecit Dominas .....

St de rîae ô familles chrétiennes, quel beau 
jour s est leva pour vous, quelle joie pure au sein de 
votre liaison quand s’asseyant aujourd’hui autour de la 
table de famille, les frères ont pu dire à leurs soeurs 
et los filles à leur père et l’époux à l’épouse : .11e- 
luiu! Co aatin j’étais comme toi‘assis 
nourri du mêra® pain, uni au même Dieu.

-- -----------“T ZlXiïe n’existe pus dans le texte (c): la mot "tabla a 

cheront jamais. L’.lleluia retentit au 
terre et plus que sur la terre encore, 
revixit. lleluia - 11 est ressuscité, 
feclt Doninue ... ,

Cette joie da l’anniversaire de la résurrection du 
tombeau apporte encore à la terre et au Ciel une a^tre 
joie, bien grande et bien douce : C’est la joie des âmes 
aujourd’hui ressuscitées c. la Crace.
I-.. tAvt.A barré’) ... mais soit paresse, soit décourage-

eut pas obtenu.
, léjouissez-vous avec moi,s*e-
(b: Première.r^ eettepauvr9 âme déchue, aujourd’hui crie sur la terre ceute p«*uvx 
relevée - .. •

l—'
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service du *-eio< 3n°Qe~nouB dsne ,
nous a accordées^1* et n*ou^lîona~TJîV°<e ;'tdntex d;'nn 1® 

« i<»r r

1’"U“ ..t » noue, „ou,
v,a

de ses .lus : <gs rvn|g ' 8<t le Christ lui-nom», eu lilleu 
retrouvé la bmtE hiasez-vons avec mol, j’ui
tin, et réJouiS3OnB^ ^perdue - Mson» ’m fes- 
étalent morts et n, ’ 0Ci ^°us ces pauvres fils 
dus et les voilà retrSLr8SSUSOité8’ lea aTfd® per- 
Qula hio fillus / anducemus et opuleiur :
inventas est - Hase die s ** era}: ^vixit perierat et

te, il faut 'dLTSse~fî;U1’reGtÎ0n Soit 7-27110 et pEï,fftî’

I - lie la vie 
désormais, c’est qu’elle recouvrée ne soit nlus perdue 

soit durable, (b)

f ” iUe i& vi® perdue soit recouvrée dans sot.
- Mat f'.cjüz, .... 1. -,;i •■.■■■■>-/-..

soit supérieure | la vie nerdue. (a)

Sans ces deux conditions, pas de résurrection 
véritablement digne de ce non.

(b: phrase barrée:) Ce n’est pas vraiment ressusciter 
£ue de ne revenir à la vie que pour quelques jours pu 
pour quelques noie.
(c: Première réaction barrée:) ... C’est ainsi que nous 
entendons la résurrection future de nos corps.

i nous avons été fidèles à la grâce de Dieu, tou­
tes nos âaes plus ou moins s 0 n t ressuscitées avec le 
Sauveur ressuscitées de la mort à la vie,ou d’une vie 
affaiblie et languissante à une vie^ 
to?îe“t ie mît pli» particulier « 1» re.err.rtlo.

(a): Première rèdertlon barré, renroy'. k 1« fin «n 
sermon



524

Ave ? aria.

. -^eu ne plaise que nous commencions cet­te dernière étude sans vous invoquer, ô Rarie, ô notre 
:ere, par la pinte allégresse dont vous fûtes remplie 

en ce jour, Mère de Celui qui s’est nomé le résurrec­
tion et lu vie, en commençant nous avions placé sous vo­
tre protection toutes ces instruction» de Carême, voue 
leur avez fait porter quelques bons fruité, malgré nos 
misères, nous vous prions de les bénir et de nous bénir 
une dernière fols.

Telle fut a- t
" lu résurrection du Christ :

H utait passible, il 0Bt immortel.
r,L< «baissé, il était de condition
ay ôtait anéanti et Plan l’axaité, il e8t aujourd’hui triomphant et 
glorieux.

Telle sera la résurrection future de vos corps.

Telle doit-être, dès aujourd’hui, la résurrec­tion de vos ânes.

I

La première coalition de toute vraie et co-plè- 
te résurrection c’est qu’elle soit durable - ressusciter 
pour mourir de nouveau, ce serait retourner à la mort en 

du Sauveur - ut vitaa habeant et abundantlus hnbennt 
(J.10,10|mals encore faut-il que cette résurrection de 
nos âmes réunisse les conditions de toute résurrection 
vraie et parfaite.Nous devons le vouloir, nous devons y travailler, et 
pour cela appliquons-nous à bion comprendre leur néces­

sité.



(a:
(b: 
qui

variante:) ... enseveli© dans ton triomphe.
Texte barré: ) Par la mort la Christ a détruit celui 

avait l'empire de la mort... ( ‘
Note marginale:) - passer cela - 

la multitude ou la gravité de vos iniquités passées, ne 
craignez Pas - si seulement voua vous ©tes repentis et 
purifiés de vos fautes, tout est pardonna, tout est ou­
blié. et oublié pour toujours. "Lavez-vous, purifiez-

. vous. Ôtez de votre coeur lesrta faire le mal, cherchez la justice.... et puis,

te, je vous tenu* p prodigues et je vous
Convertissez-Tous conwtUini filü re­

guérirai de tous vo Te8trti8. (Jer. 3,33.)
vertentes, et sanabo donc la condition de
(1 : Renvoi barré.) sauveur ...
cette amitié et de la ura«

* 525
meme temps qu»à i 
resnUBoltw. « .. M 3,rait

'-„uan,d le
"’y «tartotorteux ta' tcb.au

«Tl^Qnt°nner son P1®? J8-^» et il put en toutevlotort. tta?. 0 ta tjitaph. . 0 «or., Si .«
vaincue sans retour „ victoire?.. q8 été pre victoire (Ex.lf*cJi ?® â*é <aJ abînée dans ta pro- 
nô la mort, ô enfer 54j55)« 0 mort, je t’ai dou­
ché ta victime - Sr£ 0 SiWcre, je t’ai arra-
inferne (es. 13,14). (£) tua 0 raors» morsus tuus ero

Christ ns devaîtXnl^8nrSC|té Rentre les morts, le 
avoir d’enpira surhd? ir* la nort na devait plus

tur. Cbristus rasurgens ex nortuis jm non mori-

. \*bilà la vraie résurrection; telle sera la
-.g'- ?•"v /g en - rc-

^•..2^3 u la vie mais pour ne jamais plus mourir. Telle 
doit etre la condition des résurrections spirituelles 
vraiment dignes de ce nom. (o)

JTells est la résurrection spirituelle de Jésus 
dans vos amea. iUand il revient habiter en vous par sa 
grâce, e’eat avec la volonté d’y habiter toujours, car 
ses dons sont sans repentance et il est Immuable dans 
ses volontés. (1) Si vous le voulez, il ne vous quittera

(Hebr.S,14)
quelle que soit

- si seulement voua vous ©tes repentis et



Tu auten Domine in aetemum per-

tu
tu 
et

vous n’avez

_ 8ü6plus jamais, n
consolation ie To^ vous lss Joars u 

Oh! qu<jj ’ 1 ns 4âpend ’1U® de voue. (1) 
ï JSïS''xU0 v°ds avie3iJ!;LlC0QParable à cette amitié 
de vou.» ©<,re rendue, auiP^?U? par le P^ohé ot qui vient 
vous, on. , comprenez/ m^^enant est ressuscitée en 
oeptionnclloa de cotta’^f^®! blon 193 conditions ex- 
Toute autre amitié hunr?n“ti<S to'ffc exceptionnelle - 
au changement en Y0pt„ j;?9 03b nécessairement sujette 
no voyant jamais qu’una 5®/®,sa nQtu*«» (a) parce que 
objets, elle pense vn?« eile f?C0 4es choses et des 
ra pas demain et demMn 09 <lutell® ne ver-
d’hui. De là des v'iHn+<°e 011e ne voit 'oa8 aujour- 
coeur se donne à vous ^S9mi^abl?3! • • • «juand un 
cp soit Min« '-mi.,.. ‘ 79U3 n’etes jamais assuré quo ?olt tout ët î? £"£• !tol3 Dlm 1u?!! ,llt •« 
Xe est sulettAï. ? Rangera jamais. Toute amitié humai­
ne 32* \la ?ort’ tta3Ls PQUi’ C9tt® amitié divi- 

^I8Z rien à craindra de la mort, car la mort 
3 P0UT?a voue séparer de l’amitié de Tésus- 

whrlst 5 mais au contraire elle vous réunira plus com­
plètement et plus définitivement à lui. (b)

(1: Renvoi barré:) ... vous n’avez rien à craindre de 
son inconstance, ni de ses changements, 
rien à craindre mémo de la mort, car la mort elle-même 
ne vous en séparera pas, mais au contraire elle vous 
réunira nlus complètement et plus définitivement à lui. 
Oh! quelle amitié humaine fut jamais comparable k cette 
amitié de Jésus pour les âmes! Maintenant que cette ami­
tié vous a été restituée, maintenant...
(a: Texte barré:) En vous voyant de plus près, à la vue 
de vos imperfections et de vos défauts qu’on ne connais­
sait nas, ou par simple ennui qu’engendre l’habitude, 
le désenchantement arrive, les illusions disparaissent 
/tombent, s’envolent/ l’amitié s’envole ou s’affaiblit - 
ou bien de nouvelles personnes ss présentent, leur vue 
charma, enchante, séduit ...

narce qu’elle ®Bt accessible à l’impression 
d’objets ou de considérations nouvelles^...
(b: Textes en marge 
mânes ..-ps.101, 13

Ipai peribunt,
Ipsi peribunt, 

torium mutabis eos, 
es, et anni tul a°n

autem permanes ...
autem pemanes .... Et °Per’ 

ou mutabuntu* : tu autem Idem ipse 
déficient.-ps. 101, 27.28



dïote rlon à craindre de la nort, rl.n à
redouter que de vous-nSnes.

.. •) oui. réjouissez-vous bl?n,
(a: Première avez bien raison de le faire,
chantez 1 ’ 11® 1 ui, ^arable de Jésus qui vous a été 
car cevte amitié
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SS» “«• “ « W
visi ationis tuae-sQ'/(. i.'l1’®3 ®d pacen tibi.. tempus 
pus débordé !... aG quelle Joie votre Saie n’aurait

MBls VOUS 1 « n,
vous l’avez compris a! ®°®P*«™z, j'en al la confiance, 
sage était si rûvonnnnt^8 C0 ?atin» vous dmt le vi­
se! Je vous al vus sainte et douce allures-
no l’oublierai jamkis! témoin, et Je
vous distribuer ce nutin’i <U&nf ' ..aîL8U 19.bonileuï* de 
tressailli d’une indiclhdV®i? jiuoharistl<lue, j’ai 
mon rs&ard de-* Ie . 0 émotion en rencontrant sous nî2iïs8oï»ifS ?ôrda Ô!W8’ nlaiaB de 1?’m90 9t «1 
latent lentnm^t 108 Posaient plus contenir, files cou- 

»» î le 10118 de /brillaient sur/ vos mSles 
'‘°8* accusateurs mets et bénis, de ce qui se pas­

sait a_ors dans le secret de vos coeurs. Oh! des larmes 
sur un visage a hOttael que o*est triste ou que cfest 
beau. Si ce sont des nleurs arrachés pur une douleur 
secrète, quoi de plus navrant! et qu’il a fallu de dou­
leurs amoncelées dans un coeui' d’home pour que les 
larmes, si longtemne comprimées, viennent à Jaillir et 
à déborder de ses yeux! liais si ce sont des pleurs de 
joie, oh! quelle Joie profonde ces pleurs font supposer. 
Les joies superficielles amènent le rire, les joies pro­
fondes amènent les pleurs, corne sur les hautes montagnes, 
il est des vents légers qui rident seulement la surface 
des lacs, tandis que les grands vents, les vents vio­
lents, remuent le lac jusque dans ses entrailles, sou­
lèvent ses eaux, les font bondir jusque dans les airs, 
d’où elles retombent en gouttes de pluie fraîche étin­
celant au soleil, comme des larmes de joie.

'fais si voue avez compris la valeur de cette 
amitié de Jésus nerdue et recouvrée, comprenez aussi 
vos devoirs. Se donnant à vous, reseusci c;int en v'Uo, 

t +. •f-M-HouM 3t vous aussi revenant à uui, rea- “Joltentl Si, U M soit <»)



**T n 1 « 
JuU 4,1

SsJomuÛ* a01îila’

- -< ■'
feKaes que juriais autaJ£|® une fr tUrc> ils 80nt ?lug 
a cause du secoupg «-. +.„,, 01 ü» s’étaient rocroue,
aux parties blessées <2 î a ire que la nature envole 
osais quand après une’™^.. «n être des vrais
voient alors l’un ' G 3,ls 30 ^'unissent, lie s’en- 
nouer leur naitié bH«T» * d’affection pour re­
jours indissoluble”, 'e’ elle en devient pour tou­

que oe Soit°touÏÏl\r6ccnclliâE à :Jieu» 68 Frà^«>
S’est nas d’untl. 06 Boit toujours, il

’ homme d honneur de se donner et Se se

rendue, qui est l’essuscitée en vous, est impérissable, 
si vous le voulez - Christus resur;-;sns ex aortuis.. ■ 
Tous n’avez rien à craindre, nour cette amitié, ni les 
inconstances humaines, ni la mort. Telle est l’amitié 
de Jésus, celle qu’il vous e. rendus hier au flaint Tri- 
bunnl^et confirmée ce matin à la Fainte Table. Telle 
doit être dès lors votre propre amitié pour Jésus que 
vous lui aviez retirée autrefois mais que voue lui avez 
apportée vous-mènes et de pleine volonté, hier agenouil­
lés aux pieds du prêtre, ce matin agenouillés 1 la 
te Table. Jésus-Christ ne vous abandonnera que si vous 
l’abandonnez le premier.

.11! quelles sont vos intentions, votre âne ear-olle 
ressuscitée (a) à jamais! ut maintenant que le Christ 
est en elle, le gardera-t-elle toujours? pouvons-nous 
dire d’elle ce que nous disions de lui : Christus re­
surgens ....

-« Dieu vous a rendu la vie et vous ne
le voulez - 7»a rlv. ( lupins cou-

versus) et non taorietur - Üzech. 18,21)
, ■- *«„„ barrée’) ... à Dieu. Oe que nous di-(aj ,.utre rédaction barrôejésus-Christ peut-il 
siens de Jésua-Chri-t les _nS0S et les Faints
le dire de voa®».®t,»®nvol-2.0 insurrection, peut-il leur 
à célébrer la ^°*e-,n’e'’le est ressuscitée d’entre les dire : maintenant qu M_- f... votre était mort
norts ... «=ai?Hz iTîtSt perf» •» 11 ’•* rotrouré. 
et il est ressuscita, -gggugeité d’entre les morts ...
Et maintenant qu’il est res . ►
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et quare riorlemini domua

d’empire sur 
j usais !...

Christus resurgens

Votre âne une fois 
morts ne doit pas mourir, un 

elle ... k jamais! a

ex aortuls.
ressuscitée d’entre les
mort no doit plue avoir 

jamais, on Dieu, à

reprendre toujOu_ 
sans retour; fûlt^ *>usvo^ §t93 donnôSt 
à 1 égard de vous-.™».- ' ^8®rd de Dieu ce que Dieu fait 
se sera repris ie . » ûe V0Us reprenez que lorsqu’il 
lorsque le premier il ne V0U8 séparez de lui que il vous aura été infidèle!...

de gagea de sa mîeérLn^ de grâces reçues, après tant 
ries encore outrai 9 ?\de S0Q aTS0Ur vous pour- 
après un si noble’et ï, < - le cilQ8s9r de votre coeur! 
encore retourner \ reux Pardon» vous pourriez
tournent à leur vomisZJS®8’ ®°‘T\e,d5s chiens qui ré­
gion de la Snlnte^cîitS ’ énergique exnres-
T-nnd’i à w>tw ”,critdre - aintenant que vous avez 
blrm de (’S anti(lue splendeur, pourrez-vousïnî ?ÏZ! x Fa£fdbler de haillons! maintenant 
quo vous ç-.vez brisé ses chaînes nourrlez-vous la lais­
ser réduire en esclavage désarmais!. J'ai dépouillé mu tunique 
(la-^yiellle tunique du péché) comment pourrais-je la 
revetxr encore? j’ai lavé mes pieds comment pourrais- 
je les souiller de nouveau?- Expoliavi me tunlca aea, 
quomodo induar ilia? lavi pedee raeos, quomodo inquinabo 
illos? - (G.G.5,3) maintenant que vous êtes morts au 
péché cornent voulez-vous y revenir encore, s’écrie 
S. Paul; (Rom.6,2) vous êtes les affranchis du Christ, 
pourriez-vous encore devenir les esclaves du péché?
Vous êtes ressuscités à la vie, pourquoi voudriez-vous 
mourir de nouveau?... Non,non. ”Rejetez loin de vous 
toutes les prévarications passées.... pourquoi voudriez- 
vous mourir, maison d’Israël et quare morleminl donus 
Israël? " (gzech.18,31)

toute résurrection vâri 
soit supérieure à laLa 

table, c’est 
vie perdue.

seconde condition de
que la vie recouvrée

. . -pAsurrectlon du Christ. Il étaitîellÆ «orwii». hmort dune une chair P^«
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II Otait
11 est reasUMlt. mo ohalr ,t hlOT11Uei

corruptibles, diffûrS81R fraction de nos corps aussi; 
sont, eux aussi ressuscitai^8*et r’ro/!31or8 qu’ils 
santa, spirituel*. usolt9roat irraortels; glorieux, puis-

nos ânes. Ecoutez ^«urreoticn de
est ressuscité d’antîA i U, aul (fi) s corne le Christ 
cher dans la nouveauté ,uin3i n?U9 a®TOns ®ar-
in novitate vitun /.e la 710 Uon.6,5).-lta et nos 
au pensée : Si vous ataT»8 7 expliquant ailleurs 
Christ nous dît u vraiment ressuscitée avec le où est’lï flhrtJî’?’*011?^92 ce 9st Gn haut> «k

dî Æ?st ?331s * la droit« d® lieu. soupirez 
^ÜîSï» *? dU Ciel 0t non plU3 ®ï’rès 081188 de la 

T jitur si consurrexistis eun. Christs, quae aur- 
su- ■ sont quaerite, ubi Christus est in dextera Jel se- 
;: ^a0j3Urj^J sunt «apite, non quae super terrain -

Jésus vous en donne 1*exemple : En ressusci­
tant dans vos âmes aujourd’hui il leur rend toutes les 
grâces perdues, et il en ajoute encore de nouvelles.

(a: Variante :) II - Dans le texte que je viens de ci­
ter, le prophète Ezéohiel disait encore^: rejetez tou­
tes les prévarications, dont voua vous êtes rendus cou­
pables autrefois, et faites-vous un cieur nouveau, et 
un eanrit nouveau - et facite vobis cor novun, et spi.- 
rltuin novwa ( Ezech. 13,31).

It S. Paul nous dit de nome : orne le Christ ....

(b: Première rédaction barrée:) C’est IJ la dernière 
condition de toute résurrection

iwip sera celle de nos corps après la r-isurree- nom.. Telle .,hleg glorieux, puissants, spirituels, 
tion - dSt pS recouvrer seulement la vie
c est que 1 on ne intégrité, «aie encore une vie 
perdue, dans toute ®°_. pl4s glorieuse que la 
toute nouvelle, P^J^Sur^ctlon spirituelle de Jésus 
première. Telle est &t„. n ne «« contente
quand il reseus'J® y était, il y revient plu» 
PS? Sait, plus glorieux, plu. inoorxup-
spirituel, plus y»** 
tibia.
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BÜtit î®*^outa» le. n«J^dTre* fo®8» insensibles 
de la t,race qui Prédications, à tous les efforts 
5®<?S.1et Vai^°Ue8>ont rend!*? tr&it se sont senties bles- 
gua de ses débauches et 2U “e’® armes...11 arrive f\ti- 
par le repentir. VoverZr98ae par la nisèr® autant que 
bonté. Pas un aot tour ?,T'Q son père l’accueille avec 
et ses folies, nain ^L1 ,F?procher ses ingratitudes 
pas, il court lul-mln»*.?*.11 u~rive le rè*e n’attend 
pas (b) de faire Iî;^^evant do (U ne craint 
nant dans ses bras n î^_Cres avajQCas) et là, le prè­
le baiser de paix ’JL ?b? suï GOU cou» et lui *onne 
lution de ses fautes." 1& réoonoiliation et de l’abso 

l’int'<rrit?dS « ™ s’arr®te pas là - Il lui restitue 
avait 'tenues en î® anciena®8 Prorogatives - Il les 
a.zc.it tenues en réserve pour son retour - Vite, s’écrie- 

2 atl Pre''3i&ï‘e robe ot l’en revêtez; net- 
^.,annôau au doigt et les souliers aux pieds -

: ais ce n’est pas tout encore. Le Père va plus 
loin dans son amour, il va lui donner des témoignages 
exceptionnels de sa tendresse, il va lui donner ce qu’il 
ne donne pas même à son fils aimé, toujours honnête et 
fidèle’...

"Amenez le veau gras, s’écrie-t-il, et tuez- 
le, et mangeons et faisons bonne chère - car voici que 
taon fils était mort et il est ressuscité, il était per­
du et il est retrouvé. Et ils firent grande fête ... et 
le banquet fut égayé du bruit des symphonies et des 
danses.

Et 16 fils aîné quit 16 fils aîné qui revenait des champs s’sn 
étonna et s’’en scandalisa presque et il ne voulait pas 
entrer dans la maison, et le Père, le priant de se 
iMnrtïp Zur on fils lui dit-il, vous etes toujours

:“tou?”oe QUI eut à toi «* 1 voue - al. n.

t x * et de plus abondantes - Ubi abun-(a: texte barré:/ °,1 davit delictum superabundavit gra

(b): le mot "Paa"
n’existe pas dans letexte.

a.zc.it


2 allait—il p^s
re, car il était «Jouir et «.<perdu et il «ît nort et il aft f festin pour votre frè- 
P 11 est retrouvé! ®?J ressuscité, il était

Btil ( ,15î (a)
en diverses perA^ de nous redire ces choses

•pj W3U:Ble bon Pasteurî)8!®;®^» le Pasteur (et c’est lui 
courir après la brebis^ Coté 388 39 brebis nour 
trouve, et quand il v.P!^Ueî Jusqu'à ce qu'il la 
ment sur ses épaule* 'r0UVê^» il la charge anoureuse- 
(L.15, 4.5) at la ramène joyeux au bercail.

me le frèretaS?a9iv®Sinî’ Tï1® voiï (eoa’ 
bis fidèles relever LllS et a K® 1Î® ’T” 
«urmurar «i vnv..+ i Qte 0t 96 Pi0ndre d'envie et leS bon»! la brebls -ardue sur les épaules de

.ix maître, honneur que peut-etre elles n'ont jamais

■'J Je l’antends,le sauveur,nous dire enco­
re : Je vous 1q déclare, il y a nias de joie dans le 
Ci al pour un seul pécheur qui revient à renentance que 
pour jü justes qui n'ont nas besoin de se repentir" 
(1.15, 7) et persévèrent dans le bien.

^eigneur vos paroles me font peur et je vois 
d'ici des ânes que vous scandalisez, qui s'étonnent et 
qui murmurent comas le frère de 1*Enfant prodigue, car, 
comme lui elles vous sont restées toujours fidèles et 
vous ne leur avez jamais donné ces douceurs.

Eh! Seigneur quel est donc ce mystère? Pour­
quoi les -lâcheurs'ont-ils de vous dos caresses et des 
faveurs que les justes n'ont pas? Est-ce donc qu'il 
nous serait meilleur de faillir d'abord pour nous rele­
ver ensuite?

(.: Prière ration barré.:)

. *n»+ • tous leurs mérites d'autrefois, 
tout Je iïSTÎvalent perdu^r leur faute, -ai. qu'il 

u tenu en senble «me les préférer aux
toujoursSfidèl«® Jua£iUe U!‘
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fïSÆ^s: ;:.
d® 1 V'1 lte Prédilrto<-<U8 ▼ous ne pouvez nas douter 
ebas toujours avac ion que Jésus" voua aorte, vous 
vous, mais les brebis n*!î.?°Ut c® <iU1 ast è lul «»* à 
mai» toutes ces pauvres3^»»8’ mis les enfants prodigues, 
croire encore que Dieu iîae3«°*M,0nt tourraient-elles 
si haut et ne 19 rïJTtJ?3 ®Ue> «i Jésus ne le disait 

•‘•«pétait si souvent!... (a)
vous, VOUS qui Stes^î ,en Y30 01 H^éralment envers 
moins généreux que lui?aujourd’hui, serez-vous âme, plus elle doit SL3 “ 11 8 6te Pardonné à une 
L&is eet-oe possible 14?^/''°uvenes’ïous.de ^delelae - 
et lieu le veut n»<’ direz“v°us. Oui, c’est possible 
ici nourrie’ëoi«niUh V<xJa P°UTez et 3e veux le dire 
aour’l’^âlRtS !att<?,d8B 5n03 tlutr9f°is tombées et

s®? d? celles qui n’ont pas failli. Te
791\ a loU3nge des miséricordes infinies de jieu. (o) - (c)

 tàov.tez cette grande loi de lu Providence 
eurneturolle : Dieu donne à toutes les ânes des grâces 
surabondantes, et plus on reçoit, plus il donne, sans 
qu’il s’arrête ou s’épuise jnraaie; de telle sorte, que, 
suivant la doctrine de l’Sglise, toute grâce reçue de­
vient la source d’une grâce plus abondante, et cette 
nouvelle grâce, si elle est reçue auasi, la source d’une 

(a: Première rédaction:) St toutefois il faut le recon­
naître, il faut le dire, nour la consolation ...

(b: rédaction terrée:) 2t toutefois, Ô vous qui “tes 
ressuscitée aujourd’hui, entendez cette merveille :

Joua pouvez devenir Bailleurs que vous n’étiez 
avant la «bute, meilleurs mena que les ânes qui n ont 
1 a-iaie failli. ï* sauveur nêae vous y provoque. Il ne 
d^Sd que de vous ... doutez cette grande loi ...

(O,
11 ne (û) e’errSt. P» » ...

%25C3%25AFous.de


5&L

, \ /'tant ainsi que Jésus ressuscite(a: Mots aargi»1*».! t q<a,i qu. vos â»»« dclvent res- 
dans les âmes, 
susciter en Jésus.

grâce postérieur

I? £aî“
fois que des aaea lon-tlÎ! et,11 arj*’-« encore bien des 
grées par la taiaérlS!®?8 $*«•»••, mis rélnté- 
dana la plénitude ;Aou et ^n retour sincère
perdus par le péché n,';faeeLet»des “érltee autrefois 
née par le souvenir* <uUî cet*e ®ae, dis-je, aiguillon- 
temps à mériter, nar 2 flS^s’,?rriT? ®n peu do 
exceptionnelle, aSK „S fidélité désormais constante, 
et multipliées indéfiniment^ 5lu? 9? S*î R*ondante® 

bondé la >nnna „„ laiffiûnt, et ainsi ou la faute avaitSes luecîe S ;<^fab0nde’ tandls voit d«» 
ner nonn’^1 AntnJ4?188’ lo dis avo° douleur, se traî- 
««n<.nr.rtf^tnnnt0Sl ^asouciantes, dons les voies du bien, 
sa§„ ° ^>‘-?Ge eb 8a55 générosité pour correspondre aux 
grâces de uieu; ces âmes fidèles seront bien étonnées 
un jour de se voir devancées dans les voies du Ciel et 
de la sainteté par d’anciennes pécheresses à qui elles 
croyaient faire un grand honneur, (de leur part fort 
méritoire, ^pensaient-elles) en ne lea méprisant pas!
iUand une ame est bien /généreuse, bien née/ trempée, 
il en est d’elle comme d’un ressort bien trempé, plus 
on l’a contraint à descendre bas, plus il se redresse 
et s’élance haut.

C’est comme les vagues de la ner qui plus 
elles sont affaissées sur elles-nêmeo, plus elles se 
relèvent et remontent à de plus grandes hauteurs.

Soyez donc généreuses et que votre résurrec­
tion soit parfaite, (a)

Enflammez-vous donc d’une sainte et noble ému­
lation, ânes autrefois coupables, que la grâce deJlieu 
a ressuscitées on ces jours; ne voue contentez pas de 
revenir à votre vertu d'autrefois, ayez plus d’mbition: 

1A -AWneur qui ne s’arrête jamais dans l’effusion imitez le^ eigne £u~onne toujoura de plus en nlus^bon- 
de ses grâces at bJ t v“uS aus8i ne vous arre- dantes a qui en use oien, avez fpit de voua_
tez jamais dons 1 vous iui offrez journelle-

dans lesen ardentes à Varier, ment, montrez-vous de plus jour
généreuses à la servu» = i



à Dieu,
laissez
qu’à es 
vous d’i 
Innocence, •«porteî-i;";"

vous n» arrivera, „ sac
voir tous vos JJU ooraae .coup aisé, mals^?08 oublUs non s«ulement à
cas de choix, unTOrÇalfeSVn^’ '^e vouo aUr«2 beau- 
the h»obtint usa 1® c?a «^rs de n2^Untde C3S ffr®‘ 
et que des âmes au !n®^e degré aun?5?dlJ9Ofcioa lue "ar“ 
dront neut4t^'<reaté«s sons tSq to'^our8 ««le;

9«re jamais. n tache oependant, n’obtlen- 

coeur et ^“‘Srifeï"/««lie rie; fMto, vous un 
et corne vous 19 recS OOcra0 disait le Prophète (i) rçB»u.clt4ssaT,0 f''?!™/ B.ISni : M1.S. ïroUw 
Ciel où 11 rt,ia, ,Sd: ®ïï2lrP aé’°™l« anrè» le 
non plus après ceù9s ^rtr?Z après les choses du ciel et 
saplte, non quao 8uper tevra^f1*8 ’ cUae sur3Un 3unt

toujours°nu;îfS2Jn®s‘ tou4o®« restées fidèles 
: pas devancer aev^tî 5? Bapteme de grâce ne voua 
• lour n’«??îf ~ elles!... Les premières jus- 
une X ‘1ina7OT,,Dlr lss «bières. Plquez- 
une sainte jalousie - comme vous l’emportez en

■ADIEPX

Et 'laintenant voici l’heure venue des adieux.

-h! comment pourrais-je quitter cee lieux et 
descendre de cette chaire sens remercier hautement de­
vant Dieu et devant vous, ’es Frères, ce /vénérable/ 
saint et bien-alné Pontife que Dieu vous a donné et que 

(1: Renvoi barré:) ■iue la résurrection de vco aies soit 
à l’iaage de celle de nos corps un jour : "rené dons la 
corruption il ressuscitera incorruptible - semé diffor­
me at sans éclat il ressuscitera glorieux - seaé dans 
lu faiblesse il ressuscitera puissent - seaé corps ani­
mal il ressuscitera spirituel-"(l.Cor.l>, 4,2.44)

t voue autrefois dans la corruption soyez désor- 
nurflq incorruptibles, autrefois hideuses aux vaux

Si .Sïî Mjourd-hul - .utrefol. l'a»
soyez invincibles désormais; autro-

", Xtf?-4stres, animales dans vos pensées et
fois basses, foulant aux pieds toutes
dans vos dé®ir’’fl^^/tautes snirituoHes./3svltez-7ous 
les choses nârohez dans la vie nouvelle, et
de l’hœrae nouveau, ^gg^oitées avec le Christ ... 
puisque vous voi^ ' jj_*__--------------- ------ ------------------——

dlM le texte>îgS3î>s
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® J^notions ât onlia SUes Réparable» de ses 
sés, vous avez a&°8^®® Provenant des labeurs pas- 
de sa présence Gt de nn;nvTU5jci» chaque soir soutenant 
pâtre, parole hélas 1 tPt?«nÉ!?iotloa® la P^ole de l'a- 
chuire que je h’aurai s Ziu^89?’ P^us indigna de cette 
pas vu et ne que <e aa^8 08 ^na vous n’avez
josté de l’esprit (a) P Vous ^ire, c’est cette ma­
nette simplicité etii/. ïî noblQSss et bonté de coeur, 
deur le vrai type afi Hr2até 4® ▼*« qui font de sa Gran- 
et gouverneur des âmeR foiB père» docteuI‘»
dignement la devise nnà , ’ onB®ign®ur> vous réalisez 
tôt la devise que l’?ï®J?U®rT^S et®8 Qboisiô o* Pl«- 
Votre âme si douce et si ®ï?®ie P°/3P TOtts’
nfl11P f"un nà-o X 8 S1 bienveillsnte /bonne/ comme

n« JUssi la force aêa®. rien d’hu-?» înninn^.fSiîlé!hir et è vous voir ainsi, sentinel- 
nJ < «U *Uxî 'ifilante sur les hauteurs de 1’ . "lise et 
1 épee toujours en main, défendant à outrance tous ses 
xntorets, et repoussant obstinément et sans faiblir 
toutes les attaques même les plus puissantes, an croi­
rait voir en vous, "onaelgneur, laissez-moi le dire sans 
flatterie , non. plus l’Eveque d’un diocèse, mais l’évê­
que du monde entier!

Te ne puis pas non plus ne pas ramoreier le 
si bon et si zélé pasteur de cette grande et magnifique 
paroisse, et tous cas prêtres selon le coeur de lieu 
qui lui ont été donnés pour auxiliaires; et ce chapitre 
vénérable de chanoine» qui n’ont pas dédaigné,^malgré 
leur âge et leur longue expérience, de venir^rû'-ulière- 
ment eux aussi, à l’exemple de leur grand. .ve^ue, et 
d’écouter avec bienveillance, les instruction» d un 
plus jeune et moins digne qu’eux.

3t vous aussi, Messieurs que j’ai retrouvés 
si fidèlement à mes côté» et pendant la 
ntix lusses du dimanche, et ce matin à xa t inte reoie, 
m^ïciî îrci pour le beau spectacle que vous nous avez

; «î f?r et dont J’emporterai dans la coeur un offert ce matin et aona j jf1£,3#Mloi v0U8 faire mes 
souvenir ineffaçao-®, m is J, pa8 arriver à 
dernières dont Joue Jarlions tout à
cotte résurrection panai™ « «

/ < -+•»« •! .. élévation d’esprit(a! variante. .> •• f-

cette ardeur de charité 



dire :

quitter, 
SUX'tOUt!

, l'.oa Frères, pour vo- 
, fil sysT3athiq.ua attea- 

souhaitera^' lYDieu!^0* et <iuittuat

v.'OC deux mots lentement tout ce que je veux

'‘2e?.' 3fc T°ir» ts connaître, s’aimer et se 
c est lu toute la vie, celle du missionnaire 
La vie est un adieu, perpétuel.

Dieu! c’est là le Ciel aussi. A Dieu, c’est 
le Ciel sur la terre et c’est pourquoi je vous le sou­
haite encore, Dieu! Oui, so;ez ê jleu désormais, res­
tez à _-ieu! restez-lui fidèles, restez-lui unis! deneu- 
rez-lui ce que vous ôtes, ce que voua lui étiez ce matin 
à la. . .inte Table - /, Dieu, tout est là! tout ce que je 
puis vous dire, tout ce que je puis vous souhaiter de 
fiaillour : A Dieu, (a)

Soyons tous à Dieu eur la terre afin d’Ôtr® 
aussi dans l’éternité tous à Dieu! (b)

lieu! Zt que cor-ie sanction d® ces souhaits 
, OPttp c^néranoe, que vos êmes et la mienne raçoi- 

vent à cette heure, une dernière fols encore, la pater­
nelle bénédiction de enseignent.

l’heure, si Voüs
SS ce <* forCfe ea ce 4ue

. ,PluBiculs foiAï i^inte Table» faites-le 
et,u ici la aoyeS ex“ r r enn^o, à la noül au moins, 

à nota* Votre messe du dimanche ;
de la Sainte aaBse t ?•( raisons urgentes, ne se dienense
aesse de préférence ÆiÏa ?ittOn ?ltt8 n’aille à d’autre 
c’est la qu’à défaut \c est ià votre :csee,
moins, chaque semaine, • bin ..uchuristique vous curez au 
besoin : le pain de xti n?Urriture dont vos cmes ont y u ae la parole de Dieu.
jen^in à VOUE tOUS Won auïïlt’Sh 

que vous r—■ VOUw

(u: Variante J un°j^r dX l’éter-
la terre; Puissiez »<« 
ni té! .v,,.<n.4a> ! it rue ces souhaits que 
(b: Pre«l»w »!»■> rojolvœt ra­ja rora P»?r ’Xttra. !• «
core une fois, c«™ 
Monseigneur!

sysT3athiq.ua


: Prmlèr» rédaction barrée.

I
uand on entend le auveur déclarer que dans 

la Ciel il y a plue de joie pour un seul ... que pour 
99 juste» ... L’étonnement redouble quand on le voit 
dans la parabole de l'bnfant prodigua.

uand un pécheur revient à Dieu d*un coeur 
sincère et implore humblement de lui son pardon, Icelle 
aïLîé“ ôîxTjîSér JLor1’

de^laVéni tance, il

(h) S3B

La Grâce
anî0S - Joie sans «gale^î^^8^ressuscite dans le»

Jésus - Joie rM8Usclt«M il

faut que ces^SrenH 088 «î?ies 3oisnt narfaites il 
---- agectlqns soient complètes aussi.

allons rechercher,CGla <iU0 f&ut"ü» c'est ce que noua

> choses résurrection soit complète il faut
les faoult lo*/■j'n Ut C91ui qul ïbssuscite retrouve 
oui reïïoîuto perdues par la mort. - un mort

^.la vie» aais 8ans pouvoir agir désor­
mais, serait-ce là une résurrection complète? Serait- 
ce une résurrection parfaite que de ressusciter pour quel 
ques jours ou pour quelques années? 3Î II faut en outre 
que la vie recouvrée soit supérieure b. la vie perdue.

Appliquons ces principes et cherchons ces 
trois conditions dans chacune des deux résurrections 
dont nous avons parlé.



le mal, cherchez , 634
l’orphelin ^Uatice. u _. «
le Saigneak et J**2 la veuve °PÎ>riaé» soutanes 
péchés serai««+ fondez-» oi puls Vsnez» s’écrie SiS biSKrSÏ î°^®« K rr^j0t ^uanl TO8 
4 moi B fhcU! lfe ûslse (fs i fî?rlSt8» 3® ▼oa» rendrais 
7t«-, ’ fUs lWats Z+ « Convertissez-vous“ CQnT«Æini iî1^' riral t0UB vos «rreaenta. 
av<3reloues veatrag - ” ni filii revertentss, et sanabo 

lez sortir*^ v£s cXeg0^2 n*héslt«a Pas, si vous vou-

1? - Que la vie recouvrée soit durable, permanente.

2? - que la vie recouvrée soit supérieure 
a la vie perdue, qu’il y ait progrès, sans quoi ce n’est 
pas ressusciter, "æia revenir à ees nieères. ~

(a)

(a)î Note nargin®!8*


